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PREMIÈRE PARTIE 

avait eapéré tromper SOD cœur, 
«n «D partie lt_bleasure de SOD ùme, 
"ses regrets maternel.,, et diminuer 
,ite de sa détresse par ce vivant 

rivatif. 
[Tétait un leurre cruel qui la laissait, a 

S «près quinze innées d'ezpé-
« triste «t plus esseulée qae 

— Ah ! son flli, sou Jean adorô, où 
«*tMl, mon Dieu!... 

Et, tout à coup, l'idée lui. vint que peut-

être, eUe nlTOtt pu Ait te 

Ce ffle qu'ell* rtroraj 

tout soadeTÇiv 

le qu'elle ptarrait sans cesse, 
qu'elle appelait de tous ses-iustmets ma-
Urttl». « toute sa chair et de tout* son 
àaae, l'avait-elle suffisamment cherché f 

Bile eut le sentiment précis que sa jeu­
nesse, son inexpérience des luttes de la 
vie, et aussi sa crainte exagérée du scan­
dale avaient été pour elle de mauvaises 
conseillères. 

Elle avait bien, dès son retour à la rai­
son tenté quelques démarches, interrogé 
sea anciens domestiques péniblement re­
trouvés ; elle s'était longuement livrée i 
lue sorte d'enquête mystérieuse dans son 
entonnge, avec l'espoir d'apprendre quel­
que chose de l'existence du comte *de 
Presles. 

Mai? ses efforts étaient restés vains. 
Le père et l'enfant avaient disparu sans 

laisser de traces. 
Le notaire de M. de Presles, consulté 
i aussi, affirmait ne savoir au juste où 
trouvait son citent. 

Une ou deux fois par an, il recevait une 
lettre d'Amérique, et toujours d'une ville 
différente,demandant des envoisd'argent ; 
mais ces envois, il les adressait à nnfi 
agence tinaucière de Sa u-Francisco qui 

———— ^ ^ i 
transmettait ensuite les fonds à M 
Presies, ooiwu seulement sous le a»m de 
M. Jftcqaes. 

Sollicites de donner qflelqaes rensei 

f aements sur la résidence do comte, oee 
naiiciprs américains n'avaient même pas 

répondu. 
Quanta essayer de faire parvenir elle-

même une lettre au mari que son cœur 
regrettait toujours , Mme de Presles y 
avait un instant songé, mais son orgueil 
mortellement blessé de révoltait à la pen­
sée de cette démarche personnelle. 

Et, trop cruellement frappée pour être 
capable de longue énergie, lassée d'ail­
leurs par l'insuccès, elle s'était confinée 
en son ehàteau du Roc, n'attendant plus 
rien que du hasard ou de la Providence. 

Mais voilà que subitement, elle venail 
de ressentir comme un réveil de sa vo­
lonté, fouettée par les reproches virulents 
qu'elle s'adressait à elle-même en ce mo­
ment de chagrin. 

Ce qu'elle n'avait pas fait autrefois, elle 
allait l'entreprendre maintenant, sans 
crainte de mêler la justice à ses secrets 
intimes, sans souci même du ridicule 
sentiment de fierté tjivi gavait jadis TC-

J Qu'Importe l'orgaell quand le cœur est 

Il KHISH qu'elle retrouvât son mtri ou 
son fils, ei peaWtw Von ptr l'autre, il le 
fallait à tout prit. 

Car elle sentait en elle le désespoir 
grandir, lui rendre l'existence chaque jour 
pins lourde et plus douloureuse ; elle ne 
voulait pas vieillir sans avoir auprès 
d'elle l'un ou l'antre de ces denx êtres 
toujours ehers, et dont l'absence la tnait 
lentement. 

Puisque l'affection vouée par elle à 
I enfant de sa malheureuse soeur ne lui' 
avait donné que dee déceptions amêres, 
elle la rejetait, elle la repoussait comme 
une chose désormais Inutile, et même 
dangereuse pour son être moral. 

Oui, c'était cela, elle allait à présent 
vouer ce qui lui revenait de volonté et 
d'énergie à la recherche de ceux qui loi 
tenuienttaut à l'àine et aux entrailles. 

Et, dût-elle courir le monde, dépenser 
toute sa fortune, et mourir à la tâche, il 
faudrait bien qu'elle retrouvât l'an ou 
l'autre... les deux peut-être ?... 

Résolue, elle redressa la tête,se mit de­
bout, avec, dans le, regard une flamme 
nouvelle dont la lumière semblait tout 4 

c?up l'inonder intérieurement, et lu' 
dre le." forces serdues. 

Puis eli# marcha vers un petit bureau 
d'acajou fort ancien, où elle plaçait sa 
papeterie, et, sans hésiter, elle écrivit 
sor-le-charap : 

• Monsieur le Procureur 
» de la République, a Paris, 

» Monsieur» p 
» J'ai l'honneur de solliciter de votre 

» bienveillance une audience personnelle, 
» et toute particulière, pour vous eulrete-
» nir de faits douloureux et défi anciens 
» qui se sont produits dans ma familie, et 
u que la justice pourrait seule m'aider a 
t éclaircir. 

» Comtesse Renée de Presles, 
• En son château du Roc, 25 août 1892, 

» par Château-Thierry t Aisne), i 
Ceci fait, elle plaçt la lettre dans un pe­

tit portefeuille qu'elle portait habituelle­
ment sur elle, et sonna : 

Faites atteler de suite la charette an­
glaise, ordonna-t-elle au valet de chambre 
qui parut. 

Elle voulait jeter elle-même sa lettre i 
la poste de Château-Thierry,désireuse de 
ne confier i personne le secret de ses"nou­
velle recherches. 

Un quart tfheue plus tard, «lie detoesk, 
dsit sa trot 4s eoa poney le chemin irait? 
leux du Roc i fifasmes, déjà r é c o l t é » 
par la déeisioa «.n'eus) venait do p e. 
et qui misait revivre en elle <-' <i 
l'espoir lointain d'un bonheur futur, *-
sible encore. 

Pendant ans ses Incidents BVIIVUIU 
«aient au château, Rosalie Boacbu. i î> e 
seule i la forme, réfléchissait profond*» 
ment aux paroles qu'elle avait entend* 
prononcera Madeleine Dallebois, iviati» 
vement 1 l'histoire d'André Ledoux. 

Celait en réalité peu de chose, et os» 
pendant les quelques indications nu'elh» 
venait de recueillir coïncidaient si .''-aa-

Esmehtavec ses souvenirs, qu'il lui em> 
lait voir là nne piste sérieuse it suivre. 
Elle se remémorait certaines phr;-<_ 

se les répétait comme pour en frapper sa 
mémoire, et en faire jaillir une coinia* 
tionqui la convainquit delà jnetes^e d«j 
ses présomptions. 

— Un homme de vingt-quatre ans mur* 
murait-elle; retiré do la Seine, il p 
vingt ans?... 

Tout ça se rapporte bien à mon affa.rt 
Et pois des gens qui habitaient Metv 

don t... 

Offres et tartes d'Emplois 
Dans le but d'aider au placement des 

employés et ouvriers sans emploi, nous 
ns résolu de créer une publicité excep-
nelle à un prix uniforme et minime. 

Tiutas les demandes et offres d'emplois 
nt insérées 

le prix de 0 , 6 0 c e n t i m e s 
i le Progrés du Nord et l'A venir de Roubaix-

oing. 

-S'adresser au HALL du PROGRÈS DU 
0, 51, rue Nationale, à LILLE, et aux 
aux de Y AVENIR, 65, rue des Fabri-

à ROUBAIX; rue Verte, 53, à 
RC01NG.—Et à tous les Correspondants 

ositaires du Journal. 

M DBiMDE IIJiB SEli\ASTE 

Confections en gros 
On d e m a n d e , pour la c o u p e et 

a v i s i te , un bon ouvr ier ta i l leur 
a p p i é c e u ï a y a n t que lques no­
t ions d e c o u p e sur mesure , rue 
Bon le -Po i la i , 1. MM 

REPEÉSE3STTMT REPRÉSENTANT 
f e t i t e c l i entè le loca le , d é s i . . 

l 'e « jo indre m a i s o n i r t i c l e d a m e 
« i c ï o i i v e m e n t ou fabricant 

I d r a p s coton h o m m e . — Ecrire 
f i . P . S . , poste r u U t t t e , A m -

e {Indre-et -Loire) . 

On d e m a n d e un troisiêtni 
f t a e e d u i . îun-d'Or,3 , L i l l e , ïïne bonne Vendeuse 

Desmout ter» , a Denai 
d e s e présenter s 

« d e place. — Ecri: 
Ile, de- références . 

a j o u r n a i a lettres S . T. O. 

On d e m a n d e de» 

« b e s Mme t a l o n n e , s a g e - f e m m e 
A Sec l in 'Nord). 3 9 " 

- Csmmerce, Comptablitè 
Lègft t l f t t ion « t A r i t h m é t i q u e 

Kenaf i t fnenientsdétat l lés four-
"*l t a r aVmande au Directeur 

•. : M DKBEIRE. Place 
D, Croix a r e s B o u b a i x 

ie fermée le di 

k ium<ic Jeu 
•acfaant plier napiei 

0 * e s sous F\ P 
e n journal . 

usUeii 
i. GrandTiace .Anic l 

Let Gravure 
MWde j e u n e h o m m e 
faire le trait , chea II 

i de Tourco ing . I3f> 

tascrie 
U, mu e o u r e e t d» 

' l e » , m j u t 

!£ 
Gérante 

On d e m a n d e un l i - p p -
- — -*uatrie!s, co 

:, à l a c o m m . . . . 
pour R o u b a i i 

i rco ing . 
teponse bureau du 

CAPITALISTES 
Voiita-TOs «csftrenucs? 

c h e z H . Deraaee- conse i l s , quo ique je 

C o m p t a b l e 
C o n n a i s s a n t j : double», 

) même n 
aérieuaee références , de 

m a n d e p lace . — F o u r n i r a i t eau-
" n n e m e n t . — Kcrire bureau 

journa l , aux let tres 0 . T . K 
M Û 

Ofl temwk i)oi Paçiieleur 

fhauffejir-foBuBrtfur 
dip lômé , d e m a n d e p lace Li l le 
"•i l e dehors . S é r i e u s e s référen-

» .— Ecrire bureau du journal 

On demande nae Sémite 
du C h e m i n - d e - F e r , 1 0 F i 

A u x p r o p r i é t a i r e s , U s i n i e r s , 

0̂1 
nenient découpe et composu des 
pochoirt en tons m u r e s . 

" P r e s s e r rue d e Toul.tl. 

T i s s u s 
O n d e m a n d e j e u n e h o m m e 

Pressé t a c h a n t faire correspondance ci 

Ereparer é c h a n t i l l o n s . — Ecrir' 
ureau du journa l VAwnir, i 

Tourco ing , a u x let tres B. W . S. 

DEMOISELLE 
ande Cip ie s ou adres se s 

J « a n e flife, b o n n e famHte, dé 
Ire p lace de c a i s s i t r e d a m 

bureau du journa l , aux lettres 
0 . H S . 38S1 

Constructions meCaniquei 
C o n U ' c - m a i t r e 
très bon ouvrier , W a n s . wé 
r ienx . actif, c o a n a t o a n t lea 

la. e b e r e b e p lace 

Mtreêb. K. w. 
d a j o u r n a l i 

UN HOMME X 
pTaaietira jo«r t p v N I 
pourrait l o a e a p e r * • rece t te s 
O t t t « * e m t « i » p l o i i i o i i U i r c . 

Répoiiae rue Nationale , n 107. 

Principal Clerc 
Etude d'huisaier de l'arro 

d l s s e m e n t de V a l e n c i e n n e s , c 
ande principal clerc. Fre-s 
Kcrire poste res tante Vale 

eicntied, a u x let tres I I . 0 . 1 . S 

JEUHEJOMMEvi 

er on vendeur, de préférence 
mrri. logé. 
Ecrire au bureau du journal . 
m a i e s i . G. 6. X>'»t 

On demande m BONNE 

ON DEMANDE 

MIS MI 

de b o n n e s i\ agréable* é t reone : 

B. Dvflorenne-Oelange 

l u e G a l i l é e , ! (urè i l'églisi 
du Sacre G02 ^) 

R O U B A I X 

C0MPAG1TIE DU 3AZ 
d e R o u b a i x 

P R I X DES C O K E S 
a a x U s i n e s 

— n w c t o l 
Zéro, un et deux i , 4 0 
Tout -Tenant 1 , C O 
G r é i i l l o n - N o i i e t t e . . . . t . 0 0 
Coke g r e n u 0 , 7 0 
Cendres D* ca lor i fères 0 , 4 < » 
C e a d r e i p ' m a ç o n n e r i e l 0 , 1 0 

Les ordres do ivent b ien déter 
rainer l a ca tégor ie e t , autant 
q u e pea t tb l e , p r é i o t r «m délai 
de j j ' o a r i pour leur e x é c u t i o n . 

Mâchefers Durs Gratuits 

B M P J M M 
I h l s a f * " ' " 1 1 * retraité , an 

aaeaaer d e Mair ie , d e m a n d e a n 

Wk. psstfc J&, s 

LA VUE POUR TOUS 

ancienne M o i t W e U 

MAILLARD 
e i e n , a ob tenu d e i cur 
Tei l i euses p a r l ' e m p l o f o c 
l ia conservant l a 

u les personne» m . . 
travai l d 'at tent ion , telle-1 

m e l ' é u d i a n t . f e c c l é s i a i t ique, 
e m é d e c i n . l i a r e n d e n t la 
iorce a n t y e u x f a t i g u é s pa: 
'Age, le travai l e t la m a l a d i e 
La p r u en es t très modes te 
1 f r . M p o u r p t e c e - n e i e t tunet 
tes de m y o p e s o c p r e a b / t e s . 

ï a v o i franco contre 1 fr. « 0 
t s a i a n d . -poaie ( Indiquer !'ag* 

Wfflierte, LILll 
pas de d é p ' 

26,ne 

«U CORSET ÉLÉGANT 

LaMaisouVandorpe-Lava 
61-63,Rue desFabricants 

R O U B A I X 

M|{|J 
<^ 1« 

Itiii |U i« 

ziiiï 

j •« 

9 i 
= -

j ^ 

11* 
B I J L - * 

0 . : 

L e Sirop phéni 
que de Via! 
c o m b a t l e s m i ­
c r o b e s ou g e r m e s 

d e m a l a d i e s d e p o i ­
t r i n e , r é u s s i t m e r v e i l -
l e o f e m e n t d a n s l e s 
Toux, Hhvmes, Ca­
tarrhe», Bronchites, 
Grippe, E n r o u e m e n t » , 
Influença. L a P â t e 

p h é n i q u é e d e V f t a l 
p o s s è d e lea m ê m e » p r o ­
p r i é t é s . 
hait 1 tau tntif M PJSammS. 

A V I S 
M e ^ i e u r s kt c n p l I a l i w t e H , 

r 4 - i i l i < ' r < ^ , p i t t p i ' i « ' t u i i * t ' - i . 
e t u p l o y £ a , v u n t j r « - m « i -
t r « « et o u v r i e r » qui 

p lacer , qui hési tent mCme da 

d a n i d?s affaires plus ou 

v e n t e n t o u t e c o n l l 

les que T R O I S F O I S S E S V E R S E M E N T S 

p«-K 

d e i u iior les valei 
les tikia u l r e s , f o i i t l s i ' i ' K t » t M , 
a c t i o n s e t « i l i l i s a l I o u H 
l n t l n < « t H e l l < > M qui puissent 

r i t i ' - i i i c u n t - s t a b l e , et e o -
Buue un r e t e n u des p lus appré-

K L ' M e l &* s « s o n « i l s , 
H . D E F L O R E N N E aurn t o i -

S i i s ie désirent , il se char­
gera volont iers d'effectuer nour 
l e u r c o m p t e et e n l e u r 
n o m , a u x Bourses d e P a r i ' , 
i . i l le , Bruxel les , e t c . , leur» 

tant s e u l e m e n t et ce , au condi -
ir lagî habi tue l les ( t 

• plus rédui 

pour tout salaire que 1 f r a n c 
par chaque valeur r e n s e i g n é e . 

r m p r à ' M - m î i t i d e * b . * 
« fc., e t poujra se rendre à 
domic i l e dans la m a i i n e e , c h a ­
que t'iis que la d e m a n d e lui en 

AL TOUR EIFFEL 
C h a î n e s a r g e n t , l fr. & 0 

REMONTOIR ARGEfîT, 1 3 fr. 
Bauontoirs or, f-i-nt, n c i i l 

2ÎlÔiiTREli 
a cyli'.dre.lOrub.s ctrtntM 4 «n*, 
Q . V O U I L l - A H M E T 

V a t r l M M C*B«rlo|r«ri« 
Et-pr**HMt #•)< iteimtotitmiogtt 
B, W IniMt, i B a s a n ç o n (Mi). 
Eiivai9r«Ut«l'Uï*LCeukM 

AVEC 2 0 CENTIMES (p. j.) FAIRE FORTDHE 
ÎSihOOMOFrancs I iSS^TSTâm^Z 

250 000 (r 100 fr , et». I io.l.. loti d« 600.000 ft, 
260 000 fr. 100 000 fr. L. 10» 

;: I 
TKC 

le S O O O O O f r a n c i . 

Kcnr« .1 d(Oa'i>d»r 
ISSS HENBUALB, 

^CHINES a COUDRE^ 

ROUBAIX ^ 

' V ^ T O U R C O I N G P 
MACHINES A COUDRE 

BONGÉNIEDELILLE 
4. Rue in 7ieux-Marché-aux-Moiitoa3,4 

VENfEllRÉDIT 
d e t o n t e s e n p è e e a d e a f a t e c h a n d l s e g t i u x 

c o n d l t l o n n l e n p)au« l a r g e s 

Prime à tout Client recommençant un 
nouveau compte 

CONSULTATIONS TOUJOURS GRATUITES 
a b i o e t d'R|t(i l i r a l i o n (oueer: fous (<M j'oitrst 

INSTRUMENTS DE CHIRURGIE 

O o o r « o » "V A.X--I3V 
'AlA.K,-^, n u K-n inrmoi sc , Bandagiste-Ortho-

" i s t e Spéc ia l i s t e , ex-éi^ve d e î i icoies de 

Entrepôt généra l de tous le? accessoire? ôe 
narmac;e , d'Ortnonedie e t de Chirurgie. — 

B a n d a g e s c l a s s i q u e s ' e t spéc iaux. — F a o n c a u o n , 
' ' ge. Réparat ions . 

meure leur c l i entè le en garde contre les 
• c l i a r h i a n e s q u e s de c e s < Maisons uni-

5 '. a u x o u m l e s l a n i t o l i r i t è a grand rraca; 
jnner et ne aonnpra j a m a i s une rtpu 

eripu.se MM. l e s D o c f u r s et Chirurgiens 
a Maison d'une façon générale 

ACCESSOIRES njJ ' iJî îJÇÙJ 
de a ma proie?.' 

l ' U V I l l l M U : PottUConfti *<|ii<;rnioisc. LI1.LG 

OMGEMENT DE PBOPMETHRE 

HOtel du D a m i e r 
SRANDTLACE, 43, COURTRAI 

Pea» par Ed. LANNOY-STICHELBOIJT 

SaiSON D'HIVER. _ imra9nMâ 
choix de VétemenU d'Hommes, Dames et 
Enfants, tant faits, et de Draperies et Tissus 
fantaisie Haute Nouveauté on tous genres pour 
Vêtements sur mesure. (COUDC et Façon irré­
prochables.) 

F a b r i q u e d e M e u b l e s . — 
Meubles sur commandes. — -Mobiliers en 
tous genres et Literies complètes. 

Livraisons discrètes f r a n c o Ai d o -
mte i . l t " . par la voiture de l'Administration. 
— Le V o y a g e e n t i e r est r e m -
b a u m e à tout acheteur venant à Lille. 

SEULS REPRÉSENTANTS 
A Roubaix : M. TRÉFIKR, 168, rue du Collège. 
A Tourcoing : M. LORIDAN, 34, rue de Qand. 
A Croix : M. BROCART, 101, rue Kléber. 

Non w ai«M 4 (r. Acier 7 fr, Argent 14 ir 

^ H M f r a ! 

AUX ARMES LIÉGEOISES 

Maison M. BATARD 
(Afin d1* 

Plaça Crombez, TOURNAI 
• | , i , . S . U n q v t r l ' s d r u e t ) 

A K M B S E T I H M T I O V S . - C A R T O I 1 0 H B M E MODERWE 

P r i x Spéciaux pour Clientèle française 

B W V O I F R A N C O D U C A T A L O G U E 

s a » s a apkanurt DR c*RTorjcHsa C S A I V « S C S o * 

x-TSTTnos»:txi3»arwr3a 
DamMrt Partout d«* ABonU Ppoduotw 

Xw\*mm. »MS»"*OII«IW cMt*k£ n ô t 

i AttniHu wnouiwbn 
D O T A T I O N * . 1 H P A N T » 

PLAOIMCMT AVANTAOIUX 
. f r w nvrt usaniTt 

1 8 , R u e L a r a y e t w . P A R I S M i s u t i H : l i i a K U C w l u » i < m l i . 

ROUBAIX I W I 

IAISON 
|43r.Ursulinei 
1 TOOBCOaO 

VENTE A CRÉDIT 
de toutes espèces te marchandises 

( P t i e m s a t depuis f f r * par s e m a i n e ) 

S A I S O N D ' H I V E R 
V ê t e m e A t s fata H o m m e s , D a m e * e t E n f a n t a 

V ê t e m e n t s sur meiurfl (Coupei et f sçon Irréprochable*) 

V Ê T E M B U i T H C A O U T C H O U T E R 

F A B R I Q U E d» M E U B L E S 
Mobdùrt tn tout Ginrts — LiUritz cmplHtt 

ARTICLES DE CHAUFFAGE ET D'EClAlRAfiE 

O a l o i n o t 

M. Charles"POLACia| 
T J B N ' T I S T E J 

B « , r n e d ' l a t e r a u i n n , ROUBAIX 
9, rua du Prie» , LILLE 

Visible tom /es Hvàit tt Vendredis 
D e C K e a i - M A ( h a u w , eb> . o l r , * I t « U l l t l C ' 

LE CUBIHET DE LILLE EST OUTERT TOUS LES JOURS 

M. FOLACK se rend a domicile sar demaaàa 
l U A l S O N S B C O H A K C I S 

Pharmacie Henri Bnutean, nie de Lille, 2,Toiircoing 
R e m è d e f a m i l i e r d u e u r é d e B o u s s o i t , pou.' la tué 

Mme C. W . qui , dans an bat h u m i u i t a i r e ea a demandé l a 
préparation i U . B R U N K A U , pharmacien d e i r e c l a s s e , 
m e d e L i l l e , S , T o u r c o i n g . Lea nombreuses euér isont q o a 
le cure de Boussoit a obtenues par l'emploi de ce remède] 
famil ier, M t ralu à celui-ci , dans toule 'a Belgique et m ê m e 1 
l 'Etranger, une réputation bien méri tée Ce baume pectoral , 
é m o l l i e n t , tonique, guéri t sûrement et sans danger la phtisie e n 
c icatr isant lea poumons . L t t bronchites les o ins invétérées , les] 
toux les p lus opiniâtres disparaissent en très peu de temps psM 
t o n e m p l o i . L e P o t s 8 fr. 5 # j 

K m u l i i o n d'huile de foies I r s s l s de morue, aux h jpouboar 

i m ë r e , le l it . 1 fr. — Klixir s tomachique 
teur e t paresse d'estomac, r a m è n e rapidement i appét i t , ie li. J t r i 
— Kola «t Glyeerophoapbate granules, reconst i tuant! eaer-J 
g iques , le fi. 3 fr. — Huile d'olive surfine v r a i * pour t a b l e ; 
ie l i t . « ,50 . - Eau de Cologne, Eau de Botot, Vinaigre de B - J H T ? 
R h u m e t Quimoa, U fl 1,26. 

Bandages pour h â m m e s , f e m m e s et enfants, depuis 2,50. \ 
Bas-Variées — Ceintures pour D a m e s — Douches — Injecteur* 

— Irr ig i t f tun — Sondes — Suspensoirs — Objets de P a n s e m e n t 
Biberons — Tétines — Appareils pour Fracturas. f 

Guéri'son radicate et rapide des Maladies secrètes \ 
P r o d u i t » . D a t f o m r soufere ins contre iei M » l a M l f r s d e u 

P o n l e a e t d e » P i g e o n * j 

M O D E B 
A la Violette de Parme 

/ - I H A P B A D I O i B j n S pour D u » , l e n i e l f l l l t l O h 
«J et f l«*ee, «eaoie * 
C M Cfe.pMei é« itnUn M*«IIM M T M B A U M I Hr NUteeM « U M |o«t) 

M o d M M t t a p v t a a O . J « « i » t f tt. 

Stécvué * §4§U t SSMi-êSm "r* *M 
L O C A T I O N D E C H A L E S itftM 1 Fr . 

U K Ù M I mekU|e'ei U T i i f e i M a U e t l u M r t e r f k « e a i e i l e 
n t fcaewU et u n e a f w a U U e s 4 e > t t e 

t£ttuition l $re avec Soin ! 
Pour les fêtes de fin d'année, la Maison 

SHETTLE, photographe, 4, boulevard 
de Paris, Itoâfeab, et 38, rue Motte, à 
Tourcoing, offre en prime, pour le prix 
htoroyaMo do 35 francs, un agran­
dissement inaltérable, 24 sur 30, artisti­
quement encadré, et 12 portraits carie 

Maison de Confiance— Traçai! soigné 
O m r e m pmx « M a l * « t r e m p e 

PHOTOGRAPHIE ELKAN 
f * , U n e f e U n i - t , R O U I » A 1 3 

PRESIÈRES COMMUNIOXS 
tortraits trts soignés tonte 5fr. la àouzaini 

U . R » - i > ev^no. reuaceiwe llAGffiW. PBITIDL. à LHSOJ. WïBOli 

eripu.se
mtei.lt

